RAPPORT MORAL 2011

Après l’Assemblée Générale 2010, à proximité de Paris, dans les locaux très modernes de la G.M.F., nous voici au PUY EN VELAY pour cette Assemblée Générale 2011. 


Je remercie la Présidente et les membres de notre section de Haute-Loire qui nous accueillent cette année, très bien d’ailleurs.


Cette ville bénéficie d’un site remarquable, façonnée par l’érosion dans un sol volcanique. Ses origines sont anciennes puisqu’elle existait déjà à l’époque romaine. Ville de pèlerinage depuis le Moyen-Age, sur la route de Saint Jacques de Compostelle, elle l’est restée. Elle est aussi connue pour sa dentelle et ses lentilles vertes.

Depuis l’Assemblée Générale du 21 septembre 2010 à PARIS, le Bureau National s’est réuni à BORDEAUX le 05 janvier 2011, puis le 11 mai 2011 à PARIS. Le conseil d’Administration s’est réuni le 12 mai 2011 également à PARIS. A l’occasion de cette réunion, il a été procédé à l’élection du Bureau National. Entre temps, des rencontres ont eu lieu avec la F.H.F. (Fédération Hospitalière de France) et certains de nos partenaires : M. RABOCELLI de la B.F.M. et M. PELTIER du C.S.F.

· 

Durant l’année écoulée, le Parlement a adopté une nouvelle réforme des retraites, qui n’est certainement pas la dernière. Elle se traduit par un recul de l’âge de départ et oblige donc les français à travailler plus longtemps. Comme les précédentes, elle a été adoptée « dans la douleur », contre l’avis des syndicats, et d’une partie des parlementaires. Pourtant tous savaient qu’elle était nécessaire, et que nos voisins Européens font la même chose. 

Elle a été aussi l’occasion de nous diviser car nous avons encore plusieurs dizaines de régimes de retraites, et chacun estime qu’il est lésé par rapport à son voisin… Ne serait-il pas plus simple, et plus efficace, de travailler ensemble à la mise en place d’un système « universel » de retraites, au moins pour l’avenir, et de décider par avance de reculer l’âge de départ, ou d’augmenter le temps de travail automatiquement lorsque la durée de vie s’accroît ?

Nous ferions l’économie de quelques grèves, qui certes caractérisent notre pays, mais ne sont pas souvent bénéfiques pour les Français, ni pour la France. Le C.O.R. (Comité d’Orientation des Retraites) travaille d’ailleurs en ce sens pour une connaissance objective de la situation.


Quant à nous, même si certains nous considèrent comme privilégiés pour être partis « plus tôt », nous savons bien que notre temps de travail annuel était alors plus important et que les 35 heures, par la voie des R.T.T. peuvent à la fois permettre d’allonger quelques week-ends, et de partir en retraite plus rapidement par le biais des heures accumulées. De surcroît notre espérance de vie est moindre que celle des générations qui nous suivent.

· 

L’année 2011 devrait être celle de l’adoption d’un nouveau texte concernant la dépendance. Les enjeux sont différents, et les sommes en cause bien moindres ; mais c’est une épreuve très difficile pour les familles concernées, qui dépasse largement le problème purement financier, lequel est pourtant très délicat. Une forme de mutualisation est indispensable pour aider ces familles qui ont déjà à régler les problèmes affectifs, psychologiques etc…. et pas seulement à effectuer les dépenses indispensables en pareil cas. Selon une étude de la SOFRES pour la F.H.F., 42 % seulement des français déclarent pouvoir financer le séjour en maison de retraite de leurs parents. Ce n’est pas étonnant puisque le coût mensuel restant à la charge des familles est en moyenne de 1700 euros, alors que le montant moyen des retraites s’élève à seulement 1245 euros, avec de fortes inégalités puisqu’elle est de 1657 euros pour les hommes et de 879 euros pour les femmes.

Nous ne pouvons nous satisfaire de surcroît de la solution mise en place actuellement qui consiste à réduire par tous les moyens, et notamment en supprimant des postes, les dépenses des établissements pour personnes âgées, alors que l’humanité et la décence sont en jeu. En clair, payer moins cher est plus supportable financièrement pour les familles, mais voir leurs parents mal soignés ne les satisfait pas, alors qu’ils se sont souvent investis personnellement des années auparavant pour les garder à domicile, dans les meilleures conditions possibles.


L’A.N.H.R. ne peut être présente directement dans les débats, mais ses membres participent aux CODERPA et au C.N.R.P.A. par le biais de la C.N.R. et de la C.F.R.
· 

L’année à venir sera celle de l’élection présidentielle, occasion pour chacun d’entre nous de choisir ceux qui nous gouverneront, tandis que nous devons aussi nous préoccuper du sort de l’euro, dont on peut constater qu’il n’est pas sans incidence sur la situation des retraites (c.f. : le cas de la Grèce).

· 

Pour en revenir à l’action de l’A.N.H.R. sur le terrain, nous avons participé à une étude mise en œuvre par la F.H.F. sur les relations entre les hôpitaux et les retraités. Les conclusions nous en ont été remises le 14 septembre, et dans ce rapport rédigé précédemment ne peuvent figurer que les grandes orientations définies au cours des travaux.


« L’objectif principal de l’étude consistait ainsi à identifier les pratiques qui permettent de resserrer les liens entre le personnel hospitalier retraité et leur ancien employeur et de faire de ces retraités des ambassadeurs de leur établissement et de l’Hôpital Public ».


Les préconisations sont les suivantes :

· Généraliser l’accès aux séminaires de préparation à la retraite

· Mettre en place un espace dédié aux retraités des établissements publics sur le site de la F.H.F.

· Elaborer une charte des relations Etablissements – Retraités

· Favoriser le maintien du lien entre l’Etablissement et ses agents retraités

· Développer l’implication des retraités dans le cadre des activités de l’hôpital


Il serait trop long de s’étendre ici sur le détail des préconisations de chaque point. Toutefois les adhérents seront informés des conclusions par nos moyens habituels de communication : revue, internet,… 


Le seul fait que cette étude ait été réalisée manifeste l’intérêt de la F.H.F., et donc des hôpitaux pour leurs retraités. Nous en remercions donc la F.H.F., en espérant que les conclusions de l’étude auront des applications pratiques rapides dans les relations hôpitaux-retraités. A nous aussi de saisir les opportunités qui pourront se présenter.

· 

Durant cette année, l’A.N.H.R. s’est aussi préoccupée des relations avec le C.G.O.S. Un entretien a eu lieu à PARIS le 15 septembre avec les responsables dont le compte-rendu sera publié dans la prochaine revue. Les principales questions sont toujours les mêmes :

· Evolution de la retraite complémentaire (C.R.H.) : 

· nombre de nouvelles adhésions qui conditionne le paiement des pensions. Pour le moment il n’y a pas de craintes sur ce point.
· Evolution de la valeur du point etc…

· Accès des retraités aux prestations :

· La limitation à 2000 euros des revenus hors retraite pénalise les titulaires de faibles pensions qui essaient de se procurer des revenus complémentaires

· La diminution de la somme versée, attachée à chaque année de service, lors du paiement de la prime de départ en retraite peut certes s’expliquer par le nombre de nouveaux retraités alors que celui des actifs stagne, voire régresse, mais elle est mal perçue par les personnes concernées. De plus nous attendons toujours que soit signalée à ceux qui en bénéficient la possibilité fiscale d’étalement sur quatre ans.

· A terme, nous devons rester vigilants car l’accroissement du nombre des retraités risque d’entraîner d’autres baisses du montant des prestations qui leur sont servies…

· 

Aucune nouvelle contestation de la déduction fiscale des cotisations n’a été constatée récemment. Tout laisse donc à penser que les choses rentrent dans l’ordre.

· 

Sur le plan de la gestion interne, l’année en cours a été riche d’évènements au niveau du siège social.

· Des travaux de mise aux normes sont prévus et risquent d’être onéreux alors même que nous venions de finir de payer les locaux. Des études sont en cours.

· Nous avons demandé une réduction du montant des impôts locaux payés en raison d’une erreur manifeste sur la surface concernée, depuis plusieurs années. Nous avons bon espoir d’obtenir satisfaction.
· Le « Retraité Hospitalier » aussi est désormais imprimé non plus à ORLEANS mais à BORDEAUX, car nous nous sommes rendus compte fortuitement que les frais de routage qui nous étaient facturés étaient excessifs.


La vigilance des salariés du siège et du secrétariat nous permettent donc de réaliser des économies, en attendant les travaux à venir….


Enfin, il me reste une mauvaise nouvelle à vous annoncer, celle de l’augmentation de la cotisation, en conformité avec les décisions prises lors de l’Assemblée Générale du GRAU DU ROI d’indexer son évolution sur celle de l’inflation. Le Trésorier vous en dira davantage.


Il me reste à remercier :

· D’abord nos partenaires F.H.F., G.M.F., M.N.H., C.S.F. et B.F.M qui nous aident chaque année dans notre fonctionnement, en vous rappelant aussi qu’ils sont disponibles pour vos assemblées générales (le C.G.O.S. aussi d’ailleurs).

· Puis les hôpitaux qui nous aident sous quelques formes que ce soit.
· Ensuite tous les responsables ou membres de l’A.N.H.R. qui travaillent à tous niveaux pour son bon fonctionnement, aussi bien les membres du Conseil d’Administration, que les Présidents et Trésoriers Départementaux, que tous ceux qui s’engagent sans avoir de fonctions officielles avec une mention spéciale à ceux qui participent à la rédaction de la Revue que vous appréciez.
· Enfin les personnels du siège, et les membres du bureau sans lesquels le Président serait bien démuni. Parmi eux , ceux qui ont en charge la Trésorerie Nationale et le secrétariat général sont particulièrement impliqués. Mais je tiens surtout à vous demander de remercier Annette GAUTIER SANS qui s’investit pour aider les sections, pour en créer de nouvelles, pour soutenir celles qui ont des difficultés,…

· Et bien-sûr je remercie nos hôtes, la section de la Haute-Loire et sa Présidente pour l’organisation de ce Congrès en espérant trouver une vocation pour le prochain, dans deux ans.

Merci à tous et bon Congrès.
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